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L’un des plus hauts responsables du
génocide rwandais et de la mort des
10 casques bleus belges aurait été re-
trouvé. D’après des sources à l’ONU,
Protais Mpiranya, serait au Zimbabwe.
Accusé de crimes de génocide et crimes
contre l’humanité ; il est recherché de-
puis 14 ans par le Tribunal internatio-
nal pour le Rwanda....

Protais Mpiranya se serait recon-
verti dans le business, il aurait aujour-
d’hui des liens étroits avec d’anciens
officiers proches du président Zim-
babwéen. Il serait protégé puisqu’une
prime de 5 millions de dollars n’a tou-
jours pas permis son arrestation.

On dit de lui qu’il est un des plus
rusés parmi les planificateurs du géno-
cide rwandais. Dès le début des années
90, il met en place avec d’autres extré-
mistes hutus, une stratégie pour élimi-
ner les tutsis et les opposants au ré-
gime du président de l’époque, Habya-
rimana.

Campagne de haine ethnique, dis-
tribution d’armes, entrainement des

milices, il est partout. En 1993, il de-
vient le commandant de la garde pré-
sidentielle, un poste clé, sa responsa-
bilité sera maximale. Il fera tout pour
saboter la mise en place d’un gouver-
nement de transition, et dès le début
de l’année 94, il manigance des plans
visant à tuer des casques bleus belges,
pour obliger la mission de l’ONU à
quitter le Rwanda. Et c’est ce qui se
passera au début du génocide : c’est
lui qui envoie ses hommes tuer Agathe
Uwilingiyimana, elle était premier mi-
nistre et protégée par les 10 casques
bleus belges, qui seront eux aussi as-
sassinés.

Protais Mpiranya orchestrera en-
suite les massacres à grande échelle,
puis fuira le Rwanda en juillet 94. Il
passera par le Congo, puis disparaîtra
sans laisser de traces pendant 14 an-
nées....
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